
USA â€“ ChineÂ : nouvelle escalade dans la guerre desÂ puces

Description

AprÃ¨s les Ã©quipementiers chinois, prÃ©sentÃ©s comme une menace pour la sÃ©curitÃ© 
nationale, Washington verrouille le marchÃ© des microprocesseurs Ã  coups de subventions et 
dâ€™interdictions, cette fois-ci pour empÃªcher la Chine de rattraper son retard. Un grand 
dÃ©couplage technologique sâ€™annonce.

Câ€™est Donald Trump qui, le premier, a prÃ©cisÃ©ment indiquÃ© la menace pour la puissance
amÃ©ricaine que reprÃ©senterait la Chine si dâ€™aventure elle parvenait Ã  contrÃ´ler et Ã  imposer des
technologies stratÃ©giques hors de ses frontiÃ¨res (voirÂ La remÂ nÂ°52, p.96). Lâ€™ancien prÃ©sident
amÃ©ricain nâ€™a pas Ã©tÃ© contestÃ© sur ce point par son successeur et lâ€™endiguement de la
Chine est Ã  lâ€™ordre du jour de lâ€™administration amÃ©ricaine avec, Ã  lâ€™Ã©vidence, un
changement dâ€™Ã©chelle sans prÃ©cÃ©dent.

Donald Trump avait tout particuliÃ¨rement ciblÃ© les Ã©quipementiers chinois parce que
lâ€™avÃ¨nement annoncÃ© de la 5G, son architecture et son potentiel Ã©conomique, rendaient autrement
plus importants les risques dâ€™espionnage industriel et de blocage dâ€™activitÃ©s stratÃ©giques. DÃ¨s
2019, Huawei Ã©tait placÃ© sur la Entity List amÃ©ricaine, cette liste dâ€™acteurs Ã©conomiques
Ã©trangers avec qui les groupes amÃ©ricains nâ€™ont pas le droit de commercer. Ce faisant, les Ã‰tats-
Unis internationalisaient leur croisade contre lâ€™Ã©quipementier chinois, validant la sÃ©paration du
monde en deux blocs technologiques (voirÂ La remÂ nÂ°57-58, p.96). Les pays partenaires des Ã‰tats-
Unis Ã©taient par ailleurs invitÃ©s Ã  bloquer Huawei Ã  leur tour. Le Canada a Ã©tÃ©, en mai 2023,
lâ€™un des derniers partenaires Ã  interdire dÃ©finitivement Huawei sur son rÃ©seau 5G. Depuis, les
Ã‰tats-Unis ont encore durci leur position. Le 25 novembre 2022, la FCC (Federal Communications
Commission) a publiÃ©Â un dÃ©cret qui interdit tout simplement les Ã©quipements chinois aux Ã‰tats-
Unis,Â avec un financement spÃ©cial pour dÃ©monter ceux dÃ©jÃ  installÃ©s et les dÃ©truireÂ :
Huawei, ZTE, China Mobile et China Telecom sont concernÃ©s. Cette interdiction totale est exceptionnelle
car elle est justifiÃ©e, pour la premiÃ¨re fois dans lâ€™histoire de la FCC, pour des raisons de
sÃ©curitÃ© nationale. Sâ€™ajoutent Ã  cette liste des Ã©quipements interdits ceux fournis par les
entreprises chinoises Dahua, Hikvision ou encore Hytera, spÃ©cialisÃ©es dans la vidÃ©osurveillance ou
la transmission radio pour lâ€™internet des objets.

Si la confrontation technologique est nÃ©e autour des Ã©quipementiers, elle sâ€™est, depuis, Ã©tendue
aux semi-conducteurs pour plusieurs raisons. Sur ce secteur, la Chine accuse un retard par rapport aux
Ã‰tats-Unis et Ã  leurs alliÃ©s, dont les Pays-Bas â€“ qui, avec ASML, possÃ¨dent lâ€™unique acteur
disposant des technologies de lithographie pour les puces les plus fines â€“ et le Japon qui, avec Nikon et
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Tokyo Electron, contrÃ´le lui aussi des fleurons technologiques de la gravure de puces.Â Lâ€™accÃ¨s aux
microprocesseurs est donc le point faible de la Chine et lâ€™entraver permet de menacer toute son
Ã©conomieÂ et de retarder le moment oÃ¹ celle-ci rattrapera les Ã‰tats-Unis grÃ¢ce Ã  sa montÃ©e en
gamme. Une autre raison qui a conduit Ã  intÃ©grer les microprocesseurs dans la logique du dÃ©couplage
entre lâ€™Ã©conomie amÃ©ricaine et lâ€™Ã©conomie chinoise est liÃ©e Ã  la crise sanitaireÂ : celle-ci
a soulignÃ© combien les Ã‰tats-Unis et lâ€™Europe sâ€™Ã©taient rendus vulnÃ©rables vis-Ã -vis des
chaÃ®nes de production internationales, entraÃ®nant donc lâ€™obligation de dÃ©pendre moins des
fabricants asiatiques. Sâ€™ajoutent enfin les problÃ¨mes spÃ©cifiques liÃ©s Ã  TaÃ¯wan, qui produit Ã 
elle seule 90 % des puces les plus fines â€“ celles stratÃ©giques dans lâ€™Ã©lectronique de pointe â€“ et
une grande partie des puces GPU â€“ celles qui Ã©quipent les cartes graphiques et sont utilisÃ©es pour
lâ€™entraÃ®nement des intelligences artificielles. Or, le prÃ©sident Xi Jinping multiplie les provocations
Ã  lâ€™Ã©gard de TaÃ¯wan quâ€™il souhaite rÃ©intÃ©grer dans lâ€™orbite chinoise, ce qui priverait
les Ã‰tats-Unis de leur principal fournisseur de puces haut de gamme. Joe Biden et son administration ont
donc tout fait pour rÃ©duire ces risques gÃ©opolitiques et industriels majeurs.
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La diplomatie amÃ©ricaine des microprocesseurs explore deux pistes. La premiÃ¨re vise Ã  renforcer
lâ€™autonomie des Ã‰tats-Unis en relocalisant des usines de puces sur le territoire national. La seconde
vise Ã  bloquer les invesÂtissements en Chine et les transferts de technologie. En ce qui concerne les
relocalisations,Â le Chips and Science Act, signÃ© le 9 aoÃ»t 2022, prÃ©voit 52,7 milliards de dollars de
subventions pour faciliter la construction dâ€™usines de pucesÂ sur le territoire national, lâ€™objectif
Ã©tant dâ€™augmenter la part de marchÃ© des Ã‰tats-Unis qui Ã©tait de 44 % en 1990 avant de tomber
Ã  12 % en 2022. Les stratÃ©gies de dÃ©localisation en Asie de la production, la montÃ©e en puissance
du modÃ¨le des entreprisesÂ Â«Â fablessÂ Â»Â comme Qualcomm ou AMD, qui produisent les design de
puces les plus performants mais ne les fabriquent pas, expliquent la chute des parts de marchÃ© des
Ã‰tats-Unis. Ces subventions, le risque gÃ©opolitique taÃ¯wanais et le risque de se voir couper
lâ€™accÃ¨s au marchÃ© amÃ©ricain en cas de dÃ©pendance Ã  la Chine ont produit leurs effets puisque
les projets, annoncÃ©s souvent avant le Chips Act mais conditionnÃ©s par lâ€™accÃ¨s Ã  des aides, sont
en train de se concrÃ©tiser.

Le groupe amÃ©ricain Micron compte investir 15 milliards de dollars dans une usine dans lâ€™Idaho et 20
milliards dans lâ€™Ã‰tat de New York. Intel relance de son cÃ´tÃ© la construction dâ€™usines avec 20
milliards prÃ©vus en Ohio et 20 milliards en Arizona. Mais les Ã‰tats-Unis sont surtout parvenus Ã 
attirer les grands fondeurs asiatiques puisque le spÃ©cialiste taÃ¯wanais de la nanogravure, le groupe
TSMC, a annoncÃ© un investissement de 40 milliards de dollars en Arizona. Il accepte de fabriquer aux
Ã‰tats-Unis des puces de 4Â nanomÃ¨tres, puis de 3 nanomÃ¨tres dÃ¨s 2026, donnant ainsi aux Ã‰tats-
Unis un accÃ¨s aux puces les plus performantes. De son cÃ´tÃ©, le sud-corÃ©en Samsung, premier
producteur mondial de puces, le premier Ã  avoir dÃ©clarÃ© en juin 2022 Ãªtre parvenu Ã  graver des
puces de 3 nanomÃ¨tres, va investir 17 milliards de dollars au Texas. Mais les subventions accordÃ©es en
lien avec le Chips Act ont une contrepartieÂ :Â les entreprises qui en bÃ©nÃ©ficient sâ€™engagent
Ã Â ne pas investir en Chine pendant au moins dix ans dans la production de pucesÂ infÃ©rieures Ã  28
nanomÃ¨tres dâ€™Ã©paisseur. Autant dire des puces qui ont au moins dix ans de retard sur les avancÃ©es
technologiques.

Câ€™est lÃ  que rÃ©side le deuxiÃ¨me axe de la diplomatie amÃ©ricaine des microprocesseurs, Ã  savoir
entraver au maximum la Chine pour quâ€™elle ne puisse pas rattraper son retard technologique. Outre les
conditions restrictives imposÃ©es par le Chips Act, le dÃ©partement du Commerce amÃ©ricain a
demandÃ© Ã  Nvidia et Ã  AMD, en aoÃ»t 2022, de ne plus exporter vers la Chine leurs puces graphiques
avancÃ©es qui servent Ã  lâ€™intelligence artificielle. Puis, le 7 octobre 2022, le dÃ©partement du
Commerce a annoncÃ© mettre en Å“uvre deux nouveaux rÃ¨glements liÃ©s au contrÃ´le des
exportationsÂ Â«Â pour protÃ©ger la sÃ©curitÃ© nationale amÃ©ricaine et les intÃ©rÃªts de politique 
Ã©trangÃ¨reÂ Â». DÃ©sormais, toute entreprise qui souhaite vendre des puces avancÃ©es en Chine doit
obtenir une autorisation prÃ©alable, que lâ€™entreprise soit amÃ©ricaine ou quâ€™elle utilise des
Ã©quipements ou des brevets amÃ©ricains, ce qui donne Ã  ce rÃ¨glement une portÃ©e extraterritoriale.
Ainsi,Â les restrictions qui concernaient dâ€™abord les Ã©quipementiers Huawei et ZTE sont Ã©tendues
Ã  lâ€™ensemble des acteurs de lâ€™Ã©lectronique chinois, qui vont Ãªtre coupÃ©s progressivement du
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marchÃ© mondial des semi-conducteurs.Â Certes, des fabricants chinois existent, comme SMIC
(Semiconductor Manufacturing International Corporation), mais ils ne suffiront pas Ã  couvrir
lâ€™ensemble des besoins de lâ€™Ã©conomie chinoise en puces de gamme intermÃ©diaire, et encore
moins en puces dâ€™une grande finesse.

Le dernier acte du dÃ©couplage amÃ©ricano-chinois passe par lâ€™internationalisation des restrictions
dÃ©cidÃ©es le 7 octobre 2022, y compris sur des technologies essentielles oÃ¹ les AmÃ©ricains sont peu
prÃ©sents. DÃ¨s mai 2022, lors de sa tournÃ©e en Asie, Joe Biden a plaidÃ© pour la mise sur pied du
Chip 4 Alliance entre Ã‰tats-Unis, Japon, CorÃ©e du Sud et TaÃ¯wan, afin de bloquer les vellÃ©itÃ©s
chinoises. Suite Ã  des rencontres avec les dirigeants japonais et nÃ©erlandais, un accord aurait Ã©tÃ©
trouvÃ©, selon Bloomberg, pour bloquer les exportations vers la Chine des machines Ã  lithographie les
plus avancÃ©es, celles dâ€™ASML aux Pays-Bas, celles de Nikon et de Tokyo Electron au Japon.
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